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	3e  degré : fiche 5 

	À dominante communicationnelle
	5e  
	6e  
	A dominante expressive* 
	5e 
	6e  

	Orales

· Discussion interprétative et appréciative (cercle de lecture…) F3

· Controverse ou  plaidoyer/réquisitoire sur le choix d’un livre, d’une interprétation, le comportement d’un personnage… suivi ou non de la délibération d’un jury F1, 3, 5

· Débat de délibération (attribution d’un prix, procès d’un personnage…) F1
	
	
	Orales 

· Lecture à voix haute F3, 2

· Mise en voix, en espace, voire en scène, d’un texte de théâtre F2, 3 

· Bande annonce F3 

· Transposition combinant plusieurs langages F3


	
	

	Écrites 

· Justification de réponses à des questions, d’une interprétation 

· Note critique de lecture F3

· Lettre d’opinion F3

· Plaidoyer/réquisitoire pour défendre ou récuser le choix d’un livre, d’une interprétation, le comportement d’un personnage F3

· Conseil de lecture pour un pair F3

· Mini anthologie F3, 4
	
	
	Écrites 

· Réécritures (pastiche, poursuite d’un récit, parodie…) F2, 3

· Écriture dans les blancs du texte (correspondance fictive entre personnages…) F3

· Affiche;  pochette de DVD F3
	
	

	2e  degré : fiche 3

	À dominante communicationnelle
	3e 
	4e 
	A dominante expressive*
	3e 
	4e 

	Orales 

· Construction collective d’interprétations et d’appréciations sous la forme d’échanges ou de discussions (cercle de lecture) F3, 5

· Interview de l’auteur F3, 5
	
	
	Orales 

· Lecture à voix haute et à un tiers qui ne possède pas le texte F3

· Mise en voix et en espace d’un texte de théâtre F3

· Transposition sonore F3


	
	

	Écrites

· Justification de réponses à des questions, Justification d’une interprétation F1

· Note critique de lecture (résumé + appréciation) F1, 3

· Lettre de lecteur en réaction à  une opinion émise F1, 3

· Carnet de lecture F3
	
	
	Écrites 

· Réécriture des  1re  (titre, illustration, collection) et 4e de  couverture (avec résumé et justification d’une appréciation) F3, 4

· …
	
	


En lecture, il convient de distinguer les objets à lire et les médiations. La lecture ne peut s’exprimer et s’évaluer sans le recours à des médiations langagières s'actualisant dans des genres particuliers. Celles-ci peuvent être orales ou écrites, à dominante communicationnelle ou à dominante expressive.

Comment faire d’une pierre deux coups ?
Les médiations de la lecture renvoient pour la plupart à des « genres » travaillés dans d'autres fiches. Il est donc possible de recourir en lecture à une médiation ayant fait l’objet d’un apprentissage dans le cadre d’une autre compétence. C’est une manière intelligente de réinvestir les apprentissages et de réduire le nombre de productions exigé
Quels critères pour guider le choix des médiations ?

· Un principe d’économie
Les médiations renvoient souvent à des genres travaillés dans le cadre d’autres fiches (en écriture ou à l’oral) du même degré ou à des médiations travaillées au(x) degré(s) précédent(s). 

Le tableau des médiations vous permet une utilisation économique des prescrits du programme par les renvois aux autres fiches du degré ou d'un autre degré. Mieux vaut en effet choisir comme médiation de la lecture des genres langagiers ayant déjà fait ou pouvant faire l’objet d’un apprentissage dans le cadre d’une autre compétence. C’est « faire d’une pierre deux coups » et diminuer le nombre de productions prescrites, la même production pouvant valoir pour deux fiches/compétences. On peut donc dans une même production évaluer deux compétences pour peu qu’elles aient toutes les deux fait l’objet d’un apprentissage préalable et que l’évaluation distingue ce qui a trait à l’une (la lecture) et à l’autre (l’écriture ou l’oralité). 

· Un principe d’équilibre 
Un équilibre entre les médiations communicationnelles et expressives, entre les médiations orales et écrites, entre les médiations individuelles et collectives devrait guider les choix afin de ne pas survaloriser une forme de lecture ou un type d’élève au détriment d’un autre. 

Chaque médiation apporte des bénéfices particuliers : certaines conviennent mieux à tel texte ; certaines mobilisent davantage tels processus de lecture ; certaines favorisent davantage la distanciation critique et la perspective analytique, d’autres favorisent plutôt l’investissement psychoaffectif ; certaines font appel au dire, d’autres mobilisent davantage le faire et l’imagination ; certaines permettent la construction collective de sens et d’autres moins… 

Les médiations à dominante expressive gagnent à être accompagnées d’une justification orale ou écrite des choix opérés par l’élève en référence à l’interprétation du texte. Ceci devrait vous aider à mieux évaluer la qualité de la lecture sous-jacente au travail expressif.
Pour une description claire des processus de lecture, des intérêts et limites de différentes médiations, consulter l’outil Enjeux de lecture – Lecture en JEux (FESeC  2008) aux rubriques Qu’est-ce que la lecture ? et Evaluer la lecture.
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